
Les Chinois de Hawaï 

 

 La Communauté chinoise de l’archipel d’Hawaï connaît une situation paradoxale et 

inattendue. Dans l’hémisphère nord, plaque tournante des relations maritimes entre la 

Chine continentale, les Philippines, le Japon et l’Ouest américain, l’archipel, doté 

d’une population polynésienne autochtone aussi variée qu’ancienne, après l’inattendue 

irruption de James Cook en 1778, a connu un destin mouvementé, où la communauté 

d’origine chinoise, bien que peu nombreuse, a joué – sans le savoir – un rôle fondateur 

dans le destin moderne de l’Asie. 

 

 L’archipel volcanique de cinq îles principales, d’abord colonisé par les Britanniques 

a lentement glissé vers l’influence nord-américaine par le biais de ses missions 

méthodistes, et des entreprises de transports maritimes. 

 

 Une famille très modeste de l’arrière-pays de Canton, envoie son fils ainé Ah Mi 

tenter sa chance à Hawaï afin d’y devenir moins misérable. Ce dernier réussit au prix 

d’un rude labeur et envoie de l’argent à sa famille. En 1879 il fait venir son jeune frère 

âgé de 12 ans qui intègre – après un passage chez les britanniques –, l’Oahu Collège 

d’Honolulu de la mission américaine1. Cet écolier modèle est Sun Yat-Sen, qui assiste 

au sein de sa Communauté à la formation d’une opposition farouche à la dynastie 

Mandchoue du très branlant Empire du Milieu.   

 

 Sun rentre brièvement au pays, après avoir assisté à Honolulu à la révolution qui 

renverse la royauté installée depuis 1810/20 sous l’égide britannique, aussitôt 

remplacée en 1893 par une République soutenue financièrement par la Communauté 

chinoise et les États-Unis. Il a 17 ans, va et vient entre Hawaï et Hong Kong , s’y fait 

baptiser par le missionnaire américain Charles Hager, contracte un premier mariage 

arrangé selon la tradition et réalise ses premiers recrutements politiques. Sun qui vit de 

dons et d’expédients, rencontre le riche financier Song à Shanghaï2. Il crée un parti 

nationaliste et la République en 1912, sur le modèle qu’il a découvert à Hawaï. On 

connaît la suite : son allié du début, le militaire Tchang Kai Chek, reste nationaliste et 

se réfugie à Taïwan, hors communisme. 

La Révolution chinoise est donc un pur produit de l’éducation anglo-américano- 

hawaïenne ! 

 

 De nos jours la Communauté chinoise est minoritaire en nombre, 8% d’une 

population de 1.415 million de citoyens plutôt jeunes et très métissés car toutes les 

origines s’y retrouvent (24% de blancs, 22% de métis, 38% d’asiatiques). 

 L’archipel intégra progressivement les intérêts américains à partir d’un Accord 

d’exclusivité portuaire, fut ensuite annexé en 1898 et finalement devint le 50ème État en 
 

1 Ce Collège d’excellent niveau porte aujourd’hui le nom de Punahou School et fut celui de Barak 

Obama qui y obtint son premier diplôme, presque un siècle plus tard en 1979. 
2 Dont il épousera la fille la plus jeune Quinling née en 1893 qui sera sa veuve en 1925, bientôt 

surnommée « Soeur Rouge » car elle virera au communisme, bientôt vice-présidente de la Chine de 

Mao. Sun fut bigame une partie de sa vie. 



1959. Les Chinois y sont concurrencés par les Philippins (14%) et surtout les Japonais 

(15%) plus riches qu’eux. La folle attaque sur Pearl Harbour de décembre 1941 n’est 

pas un hasard : ils étaient déjà très implantés et bien renseignés. 

 

 Le tourisme devenu « de masse » avec l’ouverture de la République Populaire, est 

une ressource importante, qui en même temps complète l’intense trafic maritime 

traditionnel tenu par les Chinois. Le trafic de drogue est notable (transit idéal des cartels 

colombiens). Les mafias japonaises, chinoises, et hispaniques sont en lutte fratricide 

permanente. 

 

 Si l’on quitte la luxuriante Oahu et Honolulu pour (par exemple) la plus grande des 

iles avec sa capitale Hilo (47.000 habitants) on trouve nombre de petits commerces au 

service de communautés majoritairement hispaniques assez « border line », de peu de 

ressources, vivant paisiblement de bière, de jointset divers secours ou soupes 

populaires. Heureusement, il y a le surf, les plus beaux « spots » du monde et l’épicerie 

chinoise ! 

 

Hawaï est un État démocrate et chrétien – concurrence des catholiques et des 

protestants dominants – où les minorités sont majoritaires, ce qui est exceptionnel pour 

la Communauté. Les Chinois sont surtout méthodistes, tout en restant bouddhistes dans 

leur mode de vie. Le célèbre policier chinois Charly Chan de Honolulu, désabusé, nanti 

de 14 enfants, inventé par Earl Derr Biggers en 1925, est assez représentatif de la 

mentalité hawaïenne chinoise. 

 

 

 


